
L'ANITRE DU MME '34

Les parents n'avaient plus qu'à se retirer puisqu'ils avaient un pur et simple receleur de livres volés, et nous avons tout
accepté la raison donnée par le chef de la sûreté, et, à vrai dire, lieu de croire qu'il est tombé frappé par des gens que son
ils ne pouvaient faire autrement, mais la scène des adieux fut arrestation aurait pu compromettre, car dix-neuf fois sur vinî'
navrante, comme l'avait été celle de la reconnaissance. les receleurs arrêtés dénoncent les voleurs. Quarante.huît

Enfin, elle se termina. heures plue tard, un jeune homme et une jeune tille, dont lun
On fit signer à la mère éploré do Virginie et au vieux Dii- devait porter la médaille, sent assassinés de la même façon

Memnay les procès-verbaux ; on leur donna les papiers néces- quo Fauvel... il n' avait qu'une médaille, et cependanteon
saires pour les déclarations légales, et ils s'éloignèrent la tête les frappe tous les deux... Partis ensemble pour une excursion
hasse et le cœur brisé. lointaine, on les retrouve dans un fourré du bois de Boulogne'

L'ancien camarade d'Amédée, presque aussi triste qu'eux, l'un pendu h une branche, l'autru étendue sur le sol, la face
les suivit. tournée contre terre...-E h bien, Raymnond, demanda le chef de la sûreté, que
pensez.vous de ce qui se passe? vivait plus depus bien des heures déjà quand ses meurtriers

-Je pense, monsieur, que nous sommes en pleines ténèbres, l'ont pendu..- il en était de même pour Virginie quand on l'a
et qu au milieu de ces ténèbres il sera difficile d'allumer un couchée sur le gazon... Tous deux avaient succombé à la suite

aiuubeau ! .. d'une incision faite àiartkre carotide... et cependant autour
Apres un silence Raymond murmura, comme se parlant à d'eux pas une goutte de sang, mais l'herbe foulée, des traces

liimme... de roues de voiture.., le sauIl de l'allée, creusé par le sabot
-Quel a pu être le mobile du double assassinat? d'un cheval impatient qu'on 9-rce à rester stationnaire. Donc
-La médaille d'or, donnée par le comte de Thonnerieux et le crime n'a point été comnis au bois de Boulogne... Amédée

dont on voulait s'emparer, expliquerait le crime au besoin... et Virginie, attirés dans un piège, ont été tués, et leurs cada-
repondit le chef de la sûreté. vres apportés ensemble à l'endroit où les ont trouvés lesgardes

-Cette médaille en or, c'est vrai, reprit Fromental ; mais du bois...
on a laissé sur les cadavres les bijoux et les porte-monnaie De même, on a dû jeter Fauvel à l'eau longtemps après
garnis, ce qui prouve, selonnoi, que le meurtrier ne tuait pas l'avoir saigné.
pour voler.. . I Enagissant ainsi pour le voleur de livres, on accrochant

-Cela prouverait tout aussi bien que la médaille seule exci- à une branche Amédée Duvcrnay, les assassins espéraient-ils
tait la cupidité de l'assassin. duper la police?

-Pourquoi la médaille seulesi.m.p. e dEvdemment non.
Ne vous souvenez-vous plus de ce que vous m'avez dit Les gens qui tuent par des procédés chirurgicaux neau nionieît de l'arrestation de Jérômae Villard, le valet de sont point des niais... Ils savent merveille surils nechambre du feu comtel Cette médaille et les autres données feront as croire que Fauvel s'est ony et que Daveray sestpar M. de Thhonnerieux portent des signes dont il est possible suicidés Ce sont. des fanfarons du crime- Avec n e forfan-' decouvrir le sens mystérieux. Qui sait si Jérôme Villard terie diabolitue, ils ont résolu do se minoquer de la police on la

na pas de complices restés libres?1 Qui sait si le testament plaçant en face d'une éniune sinistre qu'elle ne devineraitI oile du comte ne révélait point l'existece d'une fortune ira- pas. . Ils se croient sûrs de 'infpurité d Croyez-moi, mon-
q' pourrait retrouver à l'aide des médailles réunies p sieur, le triple meurtre de Fauve], d'Amédée Duvernay et deQusait enfin si ces complices ne cherchent pas, pour atteindre "Virginie ne se peut rattacher ni aux médailles commémoraci rassembler dans leurs mains toutes les médailles, en tiees...

.qiuppriiint ceux qui les portent?1 Il i'e semble que cela est -Soit... Mais alors, le mobile des sgins qlncissioule. -Ah ! monsieur, si nous le savions il ne nous resterait pas
Un frisson nerveux courut sur la chair de iaymond. Ses grand'chose c apprendre !min' tremblèrent. -Cette façon de frapper, que tout à l'heure vous appeliez-M1aisalors, mdurmura-t-il, les six enfants dotés par Mr de o-hirueicak, ne vous éclaire pas? d

Thonneridux seraient menacés. q-Au contraire, elle nie déroute. Pour tuer ainsi il faut-A.surenient. que les victimes soient préalablemnomi t ou endormnes, ou lge
-Moni fils, vous le savez, monsieur, est un de cs enfants. tées ; elles aie pouvaient l'être, puisque les procèsverbaux dc
-:u, doute, et je le crois nmenacé comme les autres. médecins déclaraient qu'aucune trace de lutte ou de % lohence-Af. cette pensée ie rendrait fou v... reprit Froinental na po voyait sur les cadavres. Orù des cordts, ou des lie s

Lil'ttilt Mais, nîon, non, c'est impossible ! quels qu'ils fussent, auraient laissé leur empreinte... R este-Le. i est que trop possible, nu contraire, l'anesthésie.. Mais on n'endort pas les gn comnmgtepn peu..-IlJ. re-fuse do l'admettre! Nous nous fourvoyons, mon- Il fout <es appareils speciaux pour obtegnir l'iiestliésie coin-.J'Xai toujours cru (je vous l'ai dit à vous-même), que pIète.. Ces appareils les savants seu ds li pos, dent. Dans
luard est la victime d'une déplorable erreur Les quel but un savadt s'est-il fait as assain e

-orciqucs l'accusent, il est -rai, mais ces apparences sont -Ue vengeance, peut-être.N De nies informations résultait ceci Jér me Vil- -Lne vgeianue s'adressant e prie temps à Fauvel, h'uM et un tonnête homme ' il n'a pu voler le testavet de Duvernay et d Virginie, le premier 'ayalit avec le. deux
mmitre ! Donc, pas de complices puisqu'il n'est pas cou- autres aucuns liens de parentl. 'intrts, dye relatons, estpar.!1 Est-ce logique 1 bidn ievraiseblable.. . c est lus qu'inde raiseme ibl.Aeue, ceale deouvri e sque, oui, si l'Al admet Qotre piJet votre dépa ' immadiabo-sible . Ji vous le répute, mosieur, nous soime en la

a -a fdut l'admettre s Je continue.. Un instant j'ai pleines ténèbres d
e" ucomte vous, monsieur, que la médaille disparue pouvait p -Cest pour y porter r lumere lue 'arye à vousmÎene qu't le mobile du crime, et que les assassins avaient t pis une heure de retard, mo d cher 'Aéyniond D e un nsQiait efir s ii emparer, mais en matière criminelle, vous le tant de repos eil fut <ue Paris délarrassil dl cemmonstra

,c:,,aîrassm, les moindres choses au premier abord pri grtc à vous, puisse dormir en paix .
s~ tnetmîoraneformidable Un îîeu de raisonnement -Tout ce qu'il sera possible de faire, iiionsieur. je leferai..rpprimant vite à leurs proportions rI elles et q leur uste En vous quittnt je mae mettrai à l'aSuvri. . Mais, i Dieu ledanr. Risonnons donc - La première victime frappée mtu me vieot n aide, je n'aboutirai pas... Nous noures en face

nit iain inconnue qui tura ciehatifiquement, était r a e "ens trop forts ... les démons du crimeF.aiu, l. Or, Fauvealn portait point de médaille et re r-Je voudnis éclaircir un point.
-- ts ueit quoi que ce soit au comte de Thponreerieux. C'étit -Lequelo
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